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beaux résultats de cette semaine missionnaire, un des plus pré­
cieux — qui ne se pourra pleinement mesurer que dans quelques 
années — est précisément 1 épanouissement d un plus grand nom­
bre de vocations sacerdotales et religieuses.* * *

En passant par les kiosques des différentes sociétés mission­
naires, en venant en contact avec les moeurs des pays infidèles 
au moyen des objets exposés, en causant avec les missionnaires 
revenus des cinq parties du monde, en lisant les feuilles ou bro­
chures distribuées, en écoutant les conférenciers raconter la vie 
du missionnaire et les moyens mis en oeuvre pour convertir les 
païens, en apprenant des prédicateurs la grandeur du champ d'a­
postolat et le petit nombre des ouvriers, combien d’âmes d’en­
fants ont été touchées par la grâce divine et ont entendu l’appel 
du divin Maître: “Veux-tu, toi aussi. me suivre là-bas?" Non 
seulement les enfants, mais les adultes aussi ont retiré de cette 
semaine apostolique un renouveau de vie chrétienne. Ils ont 
mieux compris le trésor de leur foi. "Les missions" maintenant 
sont pour tous une chose vivante, concrète, dont l’importance leur 
est apparue beaucoup plus clairement. Dorénavant, les parents 
les aideront davantage par leurs prières, par leurs aumônes, et 
aussi par le sacrifice généreux de leurs enfants, si Dieu daigne 
leur accorder cette grâce inestimable.

A Sa Grandeur Mgr Guillaume Forbes, évêque de Joliette, 
lui-même autrefois missionnaire des Iroquois à Caughnawaga et 
frère du regretté coadjuteur du vicaire apostolique de l’Ouganda, 
Mgr John Forbes, revient l’honneur d'avoir accueilli chez lui la 
première semaine missionnaire, d’avoir encouragé les organisa­
teurs et d’avoir aidé de mille façons l’entreprise oui à ses débuts 
pouvait paraître audacieuse. La réalisation du programme tra­
ce a été parfaite; le concours de visiteurs a dépassé les espérances 
les plus optimistes. Le succès de cette "semaine" à Joliette ap­
pelle la continuation de cette oeuvre splendide. Comme nos Se- 
maines sociales, puissent les Semaines missionnaires voyager de 
diocèse en diocèse, sinon annuellement, du moins de deux ans 
en deux ans. La première "Semaine" fut entreprise par les RR. 
PP. Franciscains et les Tertiaires de Joliette à l'occasion du VIIe 
centenaire de la mort de saint François d’Assise. Quel plus 
beau monument pouvait-on élever à sa gloire! Ils méritent d’ê­
tre chaudement félicités pour avoir lancé ce mouvement. Mais 
a 1 avenir, placées sous l'égide de l’Oeuvre de la Propagation de 
la Foi du pays à qui, semble-t-il, revient cet honneur et cette 
charge, les Semaines missionnaires deviendront une institution 
nationale permanente pour la plus grande gloire de Dieu et le 
salut d’un plus grand nombre d’âmes païennes.
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